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Le citoyen Saint-Laurent [Saint-Laurens], du
directoire du même district, dépose 5 paires de
souliers et 2 paires de bas de coton pour nos
frères d’armes des Pyrénées-Orientales. Ces trois
citoyens ont donné constamment les preuves les
plus éclatantes de leur ardent amour pour la
chose publique depuis le moment de la Révolu¬
tion.

Mention honorable, insertion au « Bulletin » (1).

Suit la lettre du procureur syndic du district
de Bevel (2).

Le procureur syndic du district de Bevel, dépar¬
tement de la Haute Garonne, au citoyen Prési¬
dent de la Convention nationale.

« Revel, ce 27 frimaire de l’an II de la Répu¬
blique française, une et indivisible.

« Citoyen Président,

« Le citoyen Padiès père, habitant de cette
ville, vient de déposer sur mon bureau une
somme de 2,000 livres pour subvenir aux frais
de la guerre. Cette somme a été aussitôt versée
dans la caisse du receveur du district, pour qu’il
la fasse parvenir à sa destination. Je dois t’ob¬
server encore, citoyen Président, que ee citoyen,
lors du premier recrutement, fit don de pareille
somme en faveur des braves défenseurs de la
patrie.

« Le citoyen Lacombe, négociant, aussi de
cette ville, vient de faire don de 12 capotes et
de 12 chemises.

« Le citoyen Saint-Laurens, membre du direc¬
toire de notre district, vient de déposer 5 paires
de souliers et 2 paires de bas de coton, pour nos
frères d’armes des Pyrénées Orientales.

« Ces trois citoyens ont donné constamment
les preuves les plus éclatantes de leur ardent
amour pour la chose publique, depuis le mo¬
ment de la Révolution.

« Salut et fraternité.

« Yidalot, procureur syndic. ».

Moulin [ou Mousin], général de division, com¬
mandant à Longwy, instruit la Convention na¬
tionale « qu’aussitôt que les citoyens de ce district
ont eu connaissance des besoins de vêtement de
nos frères d’armes aux armées de la République,
toutes les communes se sont empressées de venir à
leur secours, et je n’aurais jamais cru qu’un pays
ravagé et pillé l’année dernière par les esclaves
des tyrans, aient pu faire un don aussi considé¬
rable : tous ont donné; le pauvre était le premier
à apporter son offrande.

« Voici l’état de ces dons, jusqu’ici à ma con¬
naissance : 4,946 chemises, 768 draps, 138 paires
de bas, 11 habits, 15 vestes, 25 culottes, 35 paires
de guêtres, 46 paires de souliers, 5 chapeaux,
17 aunes d’étoffes pour pantalons ou capotes,
7 mouchoirs, 2 paires de bottes pour cavaliers,
126 tant nappes que serviettes, y compris deux
morceaux de toile.

(1) Procès-verbaux de la Convention, t. 28, p. 109.
(3) Archives nationales, carton C 287, dossier 865,

pièce 14.

« L’esprit public est des meilleurs, on travaille
journellement à mettre la place en état de défense
nos jeunes défenseurs s’exercent tous les jours
quelque temps qu’il fasse, et si les esclaves des
tyrans se présentaient , on leur ferait voir que des
républicains ne savent que vaincre ou mourir. »

Mention honorable, insertion au « Bulletin »,

renvoyé à la Commission des marchés (1).

Compte rendu du Bulletin de la Convention (2).

Le citoyen Mousin, général de division com¬
mandant à Longwy, informe la Convention
qu’aussitôt que ce district a eu connaissance des
besoins de vêtements de nos frères aux armées

de la République, toutes les communes de ce
district se sont empressées de venir à leur se¬
cours; « et je n’aurais jamais cru, dit-il, qu’un
pays ravagé et pillé l’année dernière par les
esclaves des tyrans ait pu faire un don aussi,
considérable. Tous ont donné; le pauvre était
le premier à apporter son offrande.

« Voici l’état de ces dons jusqu’ici à ma con¬
naissance : 4,946 chemises, 768 draps, 138 paires
de bas; 11 habits, 15 vestes, 25 culottes, 35 pai¬
res de guêtres, 46 paires de souliers, 5 chapeaux,
17 aunes d'étoffe pour pantalons on capotes,
7 mouchoirs, 2 paires de bottes pour cavaliers,
126 tant nappes que serviettes, y compris des
morceaux de toile. Sur ces dons, il a été envoyé
à l’armée de la Moselle 3,890 chemises, les
guêtres, les souliers, les bas, les chapeaux; le
restant remis au magasin de cette place. Les
citoyennes et enfants de la commune de Longwy
ont déposé 735 livres pesant de charpie. »

Mention honorable.

La commune de Mont-de-Marsan, chef-lieu du
département des Landes, demande à changer
son nom de Mont -Marsan en celui de Mont
Marat.

Insertion au « Bulletin », renvoi aux comités
de division et d’instruction publique (3).

Compte rendu du Bulletin de la Convention (4).

La commune de Mont-de-Marsan rougit de
porter un nom dont la terminaison lui retrace
le souvenir de la féodalité et demande à rem¬
placer son nom de Mont-de-Marsan par celui
de Mont-Marat.

Renvoyé aux comités de division et d’instruc¬
tion publique.

La commune de Belley fait hommage de 48 li¬
vres d’étoffe glacée en or et argent, 12 livres et
quart de galons en argent, 25 livres et quart de
galons en or, et 116 marcs d’argent massif; le

(1) Procès-verbaux de la Convention, t. 28, p. 109.
(2) Premier supplément au Bulletin de la Con¬

vention nationale du 6 nivôse an II (jeudi 26 dé¬
cembre 1793).

(3) Procès-verbaux de la Convention, t. 28, p. 110.
(4) Second supplément au Bulletin de la Convention

du 8 nivôse an II (samedi 28 décembre 1793).
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tout provenant de l’église et chapelles de cette
commune; elle annonce que tous leurs prêtres
renoncent à leurs fonctions.

Mention honorable, insertion au « Bulle¬
tin » (1).

Suit la lettre des officiers municipaux de la
commune de Belley (2).

Au citoyen Président de la Convention.

« Belley, 26 frimaire, an II de la République,
une, indivisible et démocratique.

« Représentants du peuple,

« La commune de Belley fait hommage à la
Convention nationale et lui fera passer par la
messagerie qui partira le 27 du courant, dans
une caisse, 48 livres pesant d’étoffes glacées en
or et argent, 12 livres et quart de galons d’ar¬
gent, 28 livres et quart de galons d’or et
116 marcs d’argent natif, le tout provenant de
l’église et chapelles de cette commune. Les
prêtres renoncent à leurs fonctions, c’est le
triomphe de la raison et de la philosophie; ce
triomphe est dû à vos pénibles travaux; ne les
interrompez qu’après que vous aurez cimenté
la paix universelle.

« Salut et fraternité.

« Les officiers municipaux de la commune de
Belley, département de l’Ain,

« Balme; Cerdon ; Monier; Rouff; Cyvon;
Parrat, Brillât, procureur de Ta com¬
mune. »

Effets en étoffes, galons or et argent et argenterie
trouvés dans l’église cathédrale et paroissiale
de la commune de Belley (3).

Extrait des registres de la municipalité de Belley.

Le corps municipal, ouï le procureur de la
commune, a arrêté qu’en exécution de la déli¬
bération du conseil général de la commune
du 6 frimaire courant, il sera envoyé au Pré¬
sident de la Convention nationale les effets en
étoffes or, argent, galons en or et argent et
toute l’argenterie qui s’est trouvée dans l’église
de cette commune, qui consistent :

1° Etoffes glacées en or et argent. 48 1. »

2° Galons en argent ............ 12 1/4
3° Galons en or ............... 25 1/4

Total ........... 85 1. 1/2

4° Argent massif consistant en calices, osten¬
soirs, patènes et bâtons ......... 116 marcs.

(1) Procès-verbaux de la Convention, t. 28, p. 110.
(2) Archives nationales, carton G 287, dossier 865,

pièce 20.
(3) Archives nationales, carton C 287, dossier

865, pièce 21.

, Le tout suivant la pesée qui en a été faite
en présence du corps municipal par le citoyen
Antoine Yiviaud, essayeur juré de cette com¬
mune.

Arrêté qu’il sera fait une adresse à la Con¬
vention pour lui annoncer cet envoi.

Fait à Belley en la maison commune, le 16 fri¬
maire an II de la République une, indivisible
et démocratique.

Signé au registre : Guillou, Monier, Balme,
Cerdon, Sevoz, Cyvoct, officiers munici¬
paux; Parrat, Brillât, procureur de la
commune et Brun, secrétaire.

Extrait :

Brun, secrétaire.

Le procureur-syndic de Tanargues écrit -que
Mouchât de Saint-Pierreville, de la commune de
Roches, canton de l’Argentière, fait don de
12 couverts d’argent pesant 4 livres 7 onces,
poids de table.

Mention honorable, insertion au «Bulletin » (1).

Suit la lettre du procureur syndic de Tanar¬
gues (2).

Au citoyen Président de la Convention nationale.

« Jauzac, ce 26 frimaire l’an II de la Répu¬
blique française une et indivisible.

« Je t’adresse, citoyen Président, l’expédition
d’un arrêté du directoire de cejourd’hui, relatif
au don patriotique fait par le citoyen Merchat
Saint-Pierreville, de la commune de Rocher,
canton de Largentière, de 12 couverts d’argent
pesant 4 livres 7 onces, poids de table. Tu
voudras bien en donner connaissance à la Con
vention nationale.

« Le procureur syndic de Tanargues,
« Tourrette. »

Extrait du procès-verbal des séances du directoire
du district de Tanargues (3).

Séance publique du vingt-six frimaire, l’an II
de la République française une et indivisible,
présents : Gimbert, vice-président; Pathon,
Avinene, Tourrette, procureur syndic et Baissac,
secrétaire.

Le citoyen Merchat Saint-Pierreville, de la
commune de Rocher se présente et remet sur le
bureau douze couverts d’argent, pesant quatre
livres sept onces, poids de table, qu’il dit offrir
à la nation en don patriotique.

Le procureur syndic entendu;
Le directoire arrête la mention civique du

don patriotique fait par le citoyen Merchat
Saint-Pierreville de douze couverts d’argent
pesant quatre livres sept onces, poids de table, ce

(1) Procès-verbaux de la Convention, t. 28, p. 111
(2) Archives nationales, carton G 287, dossier 865

pièce 22-23.
(3) Archives nationales, carton G 287, dossier 865,

pièce 23.
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